
tf ouTTiwm po«» •• 81 tlwitr 1904. <U
dU h «a r «  dn mttbi à qoatre haun» da ioir ; 
3. Lm  iwtroof, pour ls lendcaiain lundi 33 Mirrier 
1̂  i d« iMul beare* du matin i  uidi.

Lm clioi». pour la BvniinatioD dti piudliom- 
mea n* poniroat porter que aur d«s élect nra 
tgtM da trente ana àrcooiplia et tachant Un «t 
ierire. An premier tour de acrulin, nul cindidat 
ne Hra proclamé tlu l ’U n’a obtenu la majorité 
abfo ne da* Bttflrac«i eiprimia. An tour
de scrutin qni, la eas échéant, aura ̂ eu  aox 
mémM bPurea et le» mémea Joura de la KmaiBe 
toivante, la mutilé reiatiu aulBrt.

Membre* à élire : Patrons. — lr* «atévorie :
1 membre, U. NicoIaa-HeBri Leutent ; 3« caté- 
gona, 1 memlire, Kdouard ai>-Scrive ; 3* eal4- 
gorie, i  membre. M; Honoré tiudoîa ; 4* caté- 
forie, 1 membrr, U. Léon Cibantr;.

II J aura i  élire un prud'homme patron dana 
la troiaième catégorie, eu remplacement de 
M. Victor Lemetlre, décédé.

Ownera. — Prrmiire catégorie, 1 membré,
11. l>ouit Deawaiixre» ; 3« catégorie, 1 nkembrr, 
U. Vult-GaUi-au Jowpb i cati'gori.>, 1 membrr, 
M. Pliillppe'Krn<3l liaain -, 4« catégoiie, 1 œeui- 
bn-, M. Vieior Liéiar.

AVIS  AU PUBLIC

Troup «* de la  d ivision  d ’ououpatlou 
da Madaücuoar. — L'adiumiatraliuii dca 
puatea iufkjruui le public ^ue io Uecrtt du 25 
Octobre 19U3, a aupprimé à partir du i "  Jan
vier IVOÀ, ia francbue poaiale concedée aux 
corpa de truu|Mîa de la divibion d occupation de 
Madayascar.

J£u couijequence lea correapondanc(‘8 échan
gée» avec tea mltitairas el marina apparteuanl i 
cea coipa de iroupra, doivent élre aUranchiea au 
départ dau» lea conditiuna ordinairea, pour ne 
paa éu*e taxéea & i’ainvee comme It-Uiea nou 
iülranclii€a.

Unio n  S ociali£ e t P ath io tiq u e  

Couvoc&tiou
RôuDîooâ mcusuellea dri» aJKâreaU :
Samedi U iâu»*ier, à Luit beuretf üu soir, au 

Vert tiau04ty rue de ParU.
— Diounche 3 Janvier, a quatre heurei du 

soir, au PeiU But bier, rue AcbiUe Tosteim.
— A cinq heurea à i'Uôtei de» iiupeura Pom- 

pieiSy ruA de la Groii-Kouye, ^U.
— Samedi 9 Janvier, à h'iit heurts el demiu, 

du soir, au Café du Commerce, rue Nationale.
Ucie tKHiee iotitue eat ullerte aux adhérenta de 

cette ftcction auu» qu aux laeœhres de leur 
lamiile.

SÂVÛNDUCÜNGÛ
PiodaiU hygiéniques.

C ü H M V i\ lC A n O iS S

Une 16te mutualiata
Samedi dernier, ia c Mutuelle a aociété de 

Secours Mutuel des Employés de Oomiuerce et 
de I Atliuiniatiation de Tourcoing, clôturait par 
une soirée 'intime, la aérie des réunions organi- 
btiea I uur léter aea deux cent mille Irsnos.

Ü tic aoirée comprenait ou concert organioé 
^ar la Uiiumiasion ae la léte et eu particulier par 
MM Léou Man&ut et Louis Delrue, que noua 
tetu itcnb en pasaant pour le dévouement do-it iis 
uLt tau preuve pendant toute cette féte.

Nuua avons eu le plaisir d applaudir Madame 
Dtauuu.i-L)eltue, la cantatrice de talent qui nuta 
a cliariués daus le graud au* de «  6amaon et 
lij'ila  > et le du«Kde «  Mamlet • interprélé avec 
Muuaiiii r ü. noyette, le Lary on à la voix souple 
el agreable. Mousieur Unaene, eat un lin diseur 
tièa dp îlaudi Oana les < Pauvres gensi de Victor 
Hugo. Mademoiaelie J. t'iuuaux, dans < Hésita
tions « s'est révélée comédienne accomplie.

Lu comédie t  La Souri* i  très bitn jouée par 
M. Liliaene el Fiiuianx a lait beaucoup nre.

1.4 suirée a’tst terminée par une aauterie et ia 
plua irancfae cordiaiite u'a cesse de regner entre 
toua le* Mutualistes et leurs familles.

Nuus avona remarqué dana l’aaùatance Hun- 
piur Kiançuia M^aurei père, prcsideut de la 
aociété de secours mutuels dtis ouviiera dea Ela- 
b.iaMmenU l''ran«ois Masurel fiéres -, Monsieur 
Lilphin DuinotUer, pié ideut de la Société de 
Secours mntkCia t La J rewyanct t.

L'aduiinisiration municipale invitéf 1 celte léte 
n’a pu daigné a’y ùuré rep|ésenter, c ’eal un 
manque de tact qui t  éte téveriment jugé.

A u  Cercla de* Orpbéoniataa 
Criok*- Sika

Lundi dernier, la commiasion. dei Cricks-Silu, 
aoo rexceliente idée de convier i  une duca**e 4 
P.arrot, le* membres de la Sodété. La féte lat 
complétéo par l apparition ds Monaieur Paul 
Player, éléve de Minaait, dont la belle voix da 
t^nor lait 1m délie** dn dileUanti. Auaaiiét aon 
arritéa, Monaieur Léoa Manou, Vice-Président, 
accompagné de Mooaieor Uiarle* OetaoyeU), 
membre de la comaaiaaion,entourèrent H. Playei 
(t la décidèrent i  cbanter quelque* morseaux d« 
ton répertoire.

Monaitur Paul Piajts, ai * a l«d t «  quelqur* 
paaéugM d’opér* t*ls qua : Lackmé, I* léciutil 
de >a }i>iv*, Futt, U V**n d’or e*( loujont* 
d> bout

l)j frénétique* applaudis*»maat* tBlaéranl *oa
d.-rniar *hant el tarent un hommage mérité 
rendu t  *on réel kient.

II noua r**i*Bl que tur les inalaacM dM men- 
bret da 1a Oommiaaion, Maaaiear Panl Plfyea, 
aurait deHnilivemeat acoapté d* tair* parti* d*
I otro b*U* ptialange à titn d* mrmbrt aelit

U  to M *  l ’t t f  ttnaioé* k oa* htor* trt* 
***ni4* • ( *fa*a*a *a>port* oa  «M Ttair laoa- 
WlaWe d* **U* (M it* i t f  teoU iaÜM

THIBtiNE PUBUQUE
Lea ailii Ira iScrila aoua •%Me rubnqua n’engagent ni 

O|iiiiioii lll la KapouauLililé de la rédaction.

Monaieur la Direoteur
du Courritr de Tourcoiug

Goonais>ant tout le lél* que Ton* apportes 
dnns la défense de* intérét* dn petit commerce 
Tourquennois, j ’ai recourt t  voire obligeaiM* an 
vous priant de m’accorder le* coloanes de votre 
eolimable el vaillant ionriul, en publiaut la lettre 
ci-jointe que j'ai envoyée an Maire de Toorcoing.

Klle eat realée aana réponse comme cellea dont 
«lie eat la toile.

Agréas, je  voua prie, avee me* remen
Taworance de mes sentimente distingués.

*  André H^gamax.
A Hontieur Dron, Député-Maire 

de Toorcoing.
Monsieor U Maire,

J’ai l'honneur de tous confirmer ma précédente 
du â7 écoulé, tout, en rappelant à voa bona sou- 
v£nira mes lettres dea 14-16>29 Novembre, oon> 
cernant la piaiate porloe contre la direction des 
Pompes lunébres, dont Monsieur Villain, com
miaaaire central, a, promit donner suite déa votre 
retour.

Le deux o>jorant, je  me trouvai dans les 
bureaux de I Ktat-Givil ou en présence du person
nel et de ton chef M. G. Hcrceile, j*ai à juste 
titre interpelté, Mooiieur Houry, de ce qu'il 
aerv.iit de courtier des Pompes ITunèbres, en 
solhcitant près dea personnes ae présentant pour 
les dêcliU-Mtâous de décéa, d'aller ae fourmr dc 
prélerecac aox Pompea funébrea.

Vous .reconnaltrea Monsieur le Maire, le bien 
tonde de ma protestation. Un employé salarié 
par la Ville doit re»ter neutre, iaiaser libres les 
oommerçanu qui août patentés contribuables.

il plai; à iioury, employé de la Mairie, 
de faire du courtage au proüt dea Pumpes tunè> 
très qu’ii abandoime son road de cuir à l’fitat- 
Uivü  ̂d autres pius méritant sauront largement le 
remplacer, cumuler n eat paa taire preuve en la 
circonatance '<0 dignité de aon emploi.

Convaincu Monsieur le Matre, que vous don- 
nertx auite à cette juate el légitime réclamation 
cooç<^tnant le monopole d«s Pompes funebres, 
dttveuus maitre abaolu de ia aituation.

Hecevez Monaieur le Maire, l ’assurance de ma 
conaidération.

André KÉGAMAÏ.

iUfii<us F a it s  dg la  S emaine

U u e  m o r t  aublte. — Une dame, Joaipliiue 
Suiaggtie, égee de t>7 ana, demeurant rue de 
Roncq 53, a était rendue à midi ches M«*l« Vei^ 
raecq, rue de Menin 188, où elle prend 
repas. üUle s'y trouvait encore vera une heure 
trois quaria, lorsque toutrà-coup elle s'allaissa 
iuanimee sur le eol. Kclevée aussitôt par des 
personnes présentes, on lui prodigua des soins 
qui n'turem aucun reaulut. Ua medecin appalé 
auaaiiot ue pù> que cons'atcr la mort dùd à une 
rupture d'auevriame. ^

A s p h y x ie  daua sa  ch am bre . — Diman
che uiatiu vers sept heurea, uu aeptuagéuaire, 
M. Augjstin Dujardiu, àgee de 79 an:<, demeu
rant rue de ia Poiente 141, a été trouvé asphyxié 
dans sa chambre. M. Dujardiu habite aeul une 
petite mauon, ü est veuf i:t pére dé deux enfanta. 
iie sont des voisins qui ayant perçu uue odeur 
dc fumée pcneti értnt eiies lui et le trouvèrent 
assis pri's de sou lit. Le malheureux avail ceaaé 
de vivre. Ou a retrouve é teiru une petite lampe 
à petrule brisée que le ma'h'ureux aura sans 
doute fait u>wber. Le feu s'eat communiqué au 
lit qui a pru feu et en brCUaul leutement a pro
duit uue fumée iuiense. tie lit l'uuiait encorp 
lori^u'on a pt^nétré dans sa cha uLre. L « chat et 
le cluen de M. Dujardin oui été iruuiés morts 
tous deux.

'Vol*. — Lundi soi', vera orne heures et 
deuiie, uu raliacbeur en grève, Aaert Üeltombe, 
demeurant rue du Guubaie, JU, entrait à l'esta
minet tenu par M. Honore, rue de Gand, t'4, eu 
compagnie d’un homme qu'il avait rencontré 
dana la aoirée et avec lequel il avait bu plusieurs 
chopes. Ueitombu, qui quêtait poui les gréviates, 
portait un , tront-, qu'il déposa aur le comptoir 
siin d'aller à la cour. Lorsqu il revint, le trono 
avait diaparu, en Uième tempa que ie camarade 
d occasion, ik  cabaretière avait bien vu 1 homme 
empoiter le tronc, mais elle ne t'y était pas 
opposée, croyant que Deiiombe le connaissait ; 
il en etuit malheur^ uaement paa ainai et Del- 
tombe en a ete réduit à porter plainte. Une 
enquête de police a éié auasitôt ouverle. Le tronc 
a été trouve fracturé el vide daus un hangar, rue 
Saint-lilai*e, où l'inconnu l'aura jeté en paasant.

— I>es malfaiteurs, prolitant des nombreuses 
visites qui se font au duetière aux environ* det 
grandea {êtes, ont pénétrét dant le cimetière da 
la Groix-Rooge el onl dérobé, iur une tombe, 
deox angea en porcelaine, nn chandelier en cnivr* 
et divert tulrtt ohjelt. 11 est probable qœ 
d’sutrtt disparitions teront encore oonttaléM 
ces joura-ci. Uue enquêta est ouverte.

— Un homme de iiO ans, Eugène Prévost, 
fileur, s’est introduit chex M. Aliart, cabarctier, 
rue de la Croix Rouge, et lui a dérobé ua porte- 
monnaie oontenant oinq trancs. L t  police, ana*i- 
tOt informée, a arrêté 1 auteur de ce vol, qui a 
£ut des aveux. Prévost t  élé écroné.

A ooidanta- — Mercredi toir, vert cinq 
beures, M. Demille, ealtivatenr au Mont, à Bon
dues, partait rue Nationale, avec un eamioa 
char^ de fumier. Tout à conp, à hauteur da la 
rue det Poulrtiot, l’eMien d* derrière t*  bris* 
el I* csmion * ’iilattta anr la voie dn Tramway. 
Let ctrt ont dû faire dM transbordemeats jutqd'i 
tix beurct *t demi*.

MMOTedi, v*rt midi *1 demi*, no* voünr* 
coadtaie par hl JletB-Baptitle, D..., *t apparU- 
Btat à M. D .„, Bégociaal, paitait plaoe Thitr*, 
lorsque la cbeTtl pn* peur *t t ’taipona. il partit 
t  lont* Viiatw w s  ia fa r t où la doBsaliqa* 
partial t  l'arr«lcr «a  1* lançant tor na mor. Il 
a ’y *  p*t ta  d’atddm t d* panoaa*.

Mouvaux

m m  MAKQKQ I Pirftat

U N IO N  B O C X A LB  *  P A T R IO T IO U B  

Uoutaut, Soetion d» la Forÿetti

Fêle d« l’Arbre de Noël. 27 DéiMDbre 1903

L *  *étnc* Mt ouvert* 1 cinq bsorM *oa* U  
préaidMter da Monslear Om*r Debioclt, pré*ideal, 
•ecréliire, Hontitor Louit Uaiib ni. L *  laetnr* 
du procét-verbal n  lait tant obtervatioa. Katoil* 
l'oa procède t  l t  dittrUmlion d'eOtt d babUlemeat 
pour iM enftnl* tgé* de moiaa d* 13 tat. Tout 
CM loit toat toigneutemsnl enveloppé* daa* dea 
paqueta étiqueté* *1 remi* *nx ParenU. Ponr 
celte taaemblée qni e*i en même temp* un* léle 
pour la Section lea lemmes sont admiaM.

Knviron lUU peraonnM sont présentM i  l ’ou
verture de la séance ee cbillre s’accroît biealêl et 
monte à 150.

Noua y voyons MU. Cyrille Deaurmont, pré
sident de l ’U. S. el p. da Mouvaux j Eugéaa 
Deschanipa et Jean Olivier, préaident et secrétaire 
de la Sectioa du Vert-Feuillage de Tourooing; 
Parent, vico-préaklenl de l ’Avant-Gard* de 
Tourco.ngi J.-B. Tricot, P. Gadenne, U. et E. 
Catieau, Jules Hcnoil de Tourcoiog, Dsnaelte et 
Courale, du Heau Lu.rier ; U i. Carlter, G. 
Lehoucq, L. Grimonpont, A. Liemaire, A. Queu- 
che ; Herman Wagnon dé Mouvaux, loua parait- 
sent émerveillés du bon fouctionneuient de ia 
Section et des jolis lott pour la tombola qui 
accrochés au mor ei^ guirlandes donnent un 
aapeet det plut atlrayattia. Uu groupe de jeunM 
musicipns de Tourcoing MM. Delsine et Uonl 
viulonnistes, Struitu hauboîsta el Dcblocli fluUsIe, 
lurmenl.une peU<a symphonie qui fait l’admiration 
de tout, t  Cinq heurea et demie, M. Parent qui 
duit aussi assister é une réumon i  Tourcoiog, 
prend le premier la parole el par swd ardeur 
aôuiève loute la talle, il s'atiaque aurtout aux 
loia injustea qui noua accablent, préconise laa 
idéea de liberte, égahté, frateruite et termine ton 
diacoura au muicu d'appiaudiaaementa répétée.

M. Deblock remercie M. Pareat de va bonne 
parole el propose k toute l ’Asseuiblee do lui 
pou»>er un ciialeureux vivat. M. Parent ayant 
remercié terre la maiu aux préaident*, et te 
retire pour se rendre k Tourcomg.

Puis cést le concert qui commeoce, la petite 
symphonie làit l'ouveriure >i;;ttiient ensuite 
MM. K. CatteaJ, J.-U. Tricot, Jean ü.ivier t>l le 
spirituel U. Udspel qui a élu le clou ds la aoirée 
accompagne de son ami tiorcitej à sept iieuret 
la salle du hetour aet Cycliuee 1 escalier el la 
salle commune sont pieinet de monde, il gèle 
maia tout lu moude acrre tellement on ett eniaasé 
Ils chanteur» ne se lassent, pa* la scène n’**t 
jamais vacante.

A  neul heurea, le président prend la parole 
rappelle les progrès de la Seclion explique 
brièvement comme ii est arrivé à former son 
Arbre de A/oel et sa tombola recmercie la secré
taire de sou précieux concours, remercie le* 
aocieuiret de leur assiduité et dit qu’U Mpére 
laire mieux l'anaee prochaine; il ml qn’d vient 
d'apprendre que dea gena hoatilet k not tdéet 
republicames ch^cheni t  nous désorgtniter. 
Un turtout s’est vanté à une personne haut 
placé qu'U élail eu boune voie pour réduira A 
néant notre Iwlle Section. Ten»-vous bii-n sur 
vus gardes mes chers Amis ae voua laisses paa 
mtiiiiider par l«*s quaiilications de blanc *..,, 
breou, veudu, qu'on pourrait voué lancer dilM 
l;3ux è cia égarés que vous demande! que lea 
trois muta écriu aur tuus les murs de la ville na 
suien’ pas de vains mots, que le Pere de famllla 
soit iiore d’instruire ses enl'aula comme il 
l ’euteiid, que la répaniuon des secoura, prit 
dans la caisse municipale et qui provient de tou* 
les contribuaLlcs son laite aussi bien aux enfant* 
des écoles libres que des écoles laiquea, et que 
loua nos gouvernanis et foncuounaire* Iraterni- 
seui aveo lout ie monde qu Ht ne a infitnnral 
paa, SI telle ou telle personne partage les mémet 
idiHss qu’eux avaut de leur aeeordar telle ou 
lelle iavcur.

Monsieur Debioclt remercie entoile let invilà* 
d’avoir si b en repoudu t  son invitation, il 
remercie ensuite lea jeuuea musiciens el paaae 
la parole a M. Lugeue Deschampa, préaideat 
de hl Section du l/ert-t'eutU ige. M. Deschaup* 
parle des services reuuus par rU. S. et P. e^jaga 
lea membrea présents à fara des reoruos, tea 
lalicite de leur a’.utude terme el énergiqu* 
louange M. Dk.bijclt d arriver k uu pareil resuiui 
ot propoae i  toute i ’asacmbiée de iut chanter un 
vivat. M. Deblock remercie et annonce que 1*  
tirage de la tombola va commencer qui donne 
lieu k uue u ès grande aniuiation.

La tombola se termine à dix heurM.

Seclion du Beau-Laurier, S i, rue Jean-Barl

Une distribution de vélementa tout forme 
d’Aibre de Ncél a eu lieu pour hw eufanlt de* 
adhérenta é i U. S. el P., aecliaa du Ueau-Lau- 
rter, le jour de Noél, é onae beures du malin.

Dansl'apréa-miOi, une téta intima orgtnitée 
par un groupe d'amateun, eal olferla aux adhé
rent! aiati qu'a leur tuuüie à cmq heuret i n 

ir.
Puit tpréa le eoacart, M. le Préaidenl, en 

lei met bien tenlit, rwueici* let persooaM qui 
ont bien voalu par leur generuait* coniribaer 
à l'Arbre de Noéi. Cent huit enfanta dit-il ont 

çuea de» gaiochet ou det vétemauta cbauda, 
il remerote egaiemen>-l* Comité directeur pour 
1a large part qn il y a apporta. M. le Préaideat 
adreaae aM talicitaui u* aux amateur* qm oat 
tehauiM l ’éclat da oelte ( é «  intime. U ternun* 
an GontUIaat que 1 U. S. et P  , lait i  Mouvaux 
dM progi éa oonttauts, c* f  v  lui (ait tapérer 
que IM graad* pnacipe* d* liberté *< d'égatiM 
qui toot la baM da 1 U. ti. *1 P., aeroat l'aaaé* 
proohtin', la daviM d* la aouvalM admuii*lra- 
tion nàtuuaâpaia.

Un* larg* dialnbulioa i »  couverture*, d* 
•oopoa* d* drap, *t da boas d* cbtrboa* t  «t* 
h itt a u  tdhénalt.

C'td «a taauta aat ea*aU*aét j*ar»ét y ii * 
itiat** oa itèt boa mnvmU daa* ftapr** * "  
kakiiMM 4i  la (tr *  Un trmm

Lüminol
• t  ! •  e à e » e e

VICTOR miSSl
H O R S  œ N C O U R S

CROIX

Un* oonstatation IntAroMante

Le d loyea Detbarbieiii nariooad, atair* d* 
Croix, pour<il-il dira pour qnalles raiaoa* la 
Préfsetnre, l ’s soigaeawaaanl écarté da la Co*»- 
miadon d ’aaqnéla, dédgaé* pour la llxatioa dM 
alignemanu da ctwoiin d'inlérét comiiHia n « 
113 de Croix à Maa*croa, sutreiaaBl dit ra* dM 
Ogier* ?

L  utage coortal veut qo’tn etUe n t ié r t  Ita 
mairea dat comniuaM IravenéM (aat partit dM 
commiedona d’Kaquéte et c’eat aiad fa *  d*a* la 
oompoaiUon da celle chargé* a* 113, oa voit 
figurer Meadeurs le* maira* d* Roobaiz at d* 
Toorcoing.

L ’exdusioa dd dloyeo Deabarbieux **t aartc- 
téristique at prête k loaa 1m  commentaire*.

Une mine d’or

Penneterre. — T  ** vu, Poléoa, qu’on s  déooa- 
vert une mine d’or la Mayenne.

Vide-Boclt, — Ooais ; ct pour mi neorimoad 
l ’tavoa drjs 

Penneterre. — Commaat ç* ï  
Vids-fiock. — Tiens doae I e’eat ponr (a  qa’il 

a ’a plat parlé de son faataiiz déll da mille IniMt.
11 aime mienx IM garder ponr acbelar aae 
da la mine d’or.

Penneterre. ^  Kst-ce qu'on ne poorrait pM 
fdre dM recberchea à Qroix, poor voir ti oe a* 
rencontrerait paa auaai una miiae d'or Y

Vide-Rock. — Bonne idée, ça. J’vm demander 
les cantonniers i  Rupert ponr lure drt fooillM 
sur la Place.

Uu paraît. — Pat la p^ine, aliei, on tail oà 
va l'or de la commune.

E x e m p le  s u i v i

Le* parole* injurieuse* *1 grottiér** de Moo- 
kieur Deabarbieux, 4 la domiére oeauce da 
Conseil Municipal, uot d<yt porte leur. Iruiia.

Un na pas oublie en edot que Monaienr i* 
Mure, lurieux om attaquée pourtant d  juates, 
dca meuibrcs de la auaorne, leur lança une 
bordes dinjursa qui ae teiniiua par te mut 
historique (aicj d. Caubroana, ur U pardinut 
que Madame Joaepuine, Uoneeilièrs œ  U rua 
Baaae, qui le lendenuun do cette Maac* aiéaio- 
raido liaau le journal a auu illutue man approuva 
dune iaçon toute speciala et admirauve, 1m  
termea euiployea par le preouur magiatrat da la 
commune, bieo piua ellea ae Um inculpa se pro- 
m«iu.t do a’en aerw t  la prochaine occaaion.

U lie-a ne devau pas ae bura attendre long 
tempa, e«i eUot le mardi »  courant, a quatre 
heure» ue précise»;, psastni daus u  rua Kieeer 
en bea 1 école maieraelle, j ’enteadw Imi k oonjj 
des hijures et des muu uliem.nt gtoeaters tt 
oiduriera que ma plume ae reluae à loa reproduire 
id , J avoue i]ue je ue lua paa autremeiU turuna 
en reeonuaissaui a Z^pome • la Martiale.

Curieux du mun natutei je vouiu t îvoir qu'elle 
éUut la cauae de ca vocabulaire poiaaard, m  ae 
lul d'aüleurs pas dilticile car, quelques mérM de 
Uu:ihe praaeut't el ceruiueuiant eccsurds, vinrent 
d'elles wéniea me trouver, or il j>araurait qoe 
toutea ces Uij«Area et toul ce tapage scandaleux 
avaient tout auu|>lemenl pour rauou esd :
Jacquart, l'honorabui direunce de i'ccole maler- 
ne.ie avait laiaaa partir le petit Watieau him miuul* 
avaat que aa mare viennâ le citerch ir.

Voua compreudres lamleuieai lecteur*,
q’une talle énormité, qu un td manque de tavoir 
Idre devaient certainemeni attirtir aar Madame 
Jacquart, les Ibudres de < Zépbiae • qui oe bit 
apiés tout qua smvre lea docirmM du grand chef

Ê o « > r t  d e  l a n g a g e

On M tooviaal dM malüpiM incideot* qoi m 
toot produiu aa coura de la demiétv aéaac* da 
CouatiL U en Mt oa aur ieqael ca ■* **at«ü 
trop sspesantir, ct qai déoioatreta l ’iaeoaaé- 
quenoe dua ebeli da l’admiaistrstiea *a*d Imb 
dasa leurs actea qoa daaa iaura pwola*.

C'élail à p«>,MM d* la dètinertiio* priM, mjti- 
vant bt demanda de u Im  t  la rMrail* d* M. La 
C o m m ia ^  da Pou c , préUstioa d ’alicrd 
exiraordiaairo qa’onf tù; cet toa* tpd rM dea- 
barbiauaarda. Oa voit déjà par cela t 4ipt qutU*

‘ ila uoatèdaol a laara fos
a’eat t  croirt qa'da m prtiaaaal poar 4m diels 
d» gouvaraeiaani.

C* moaaoMnt litténiirt éttil aiad aoaco aa apao pite : ^  —M •

flniiiidéraat qa* 4m  é*arta d* buMag* cat éli 
■oavaat rttovéaà'ia cbaig* da GcàaMaaka
**c «le.

itoa* «  était A pooatr da rirt, d  l'ca vaat béto 
M r t p ^  que qadqoM iaataala pla* lAt, I* 
lUu« fépowiaat à aa* dwatadt d aa — r î " ’ rr 
da U nnaorüi i t n t, 9à as voat irgarda pte, 
i »™ o t  *«*....., 8i *M drdlMd*d<oy*M aa

W ASQ UEH Al*

H e u x w u M x iM B t  q m 'U  n 'y  « n  

a  p l u s  p o u r

L* tMébra auifs daat Wtaqothtl *tt 
aflligi poor qadqaM taoia. vitat da 
aaa aoavdia gale, toa tcti^ Mt * * f t a M  
W*a garat 

Meraredi toir, oa* réa^co da CtiMdl 
avait Hao *1 *a débft da la *é*M * aaa i 
iamajorilé Crtat aaa f ia

Apréa aaa loaga* iitta td if, lt  itt i 
d’uguMal* t*o* doot* !*■ *•*  4 
repnsM d* l* «*r  la i 
auait k loi taair Mta, d a it  «a ■ira«MA *a*m « 
lioa et pour m débtrraatar dta «atriiHB 
géoanle* l*va la téaaa* tlor* qa* l'ordra da > o r 
a'avait pM aaaon Mé iiaHmt #

C «d  égd *a Im * *m  ïaMea WM la lipae dta 
todo* i  Waaqodwl.

Hearimt t i i ia t qn'U a’}  *■ a pla* paar l*a (-

octttttat bat-il tien  «a lla  t ’cxpriaMta.

u td  aa bit aotoira, *T*at qa* l*a iMladiia da 
la poitrine iboraiMtat 1m plaa (trtt cao t^M a  
tox MpifBK, p*TM qa* ftr tnaai ■* Êtmga à *a 
■oigaar aa «toanail oa il ad tMtial da iattiM to 
ai«aa toot i* ftno* héaif i  #aM  i ig tn  Itaa 
oa d'na timplt rsfrnirtiMf t a t t t  f  iImI qaa 
OM UgèTM iadiapadiiotM w  aifUgaM, tMH p *^  
wat avoir dM nna*éqnta*M ,il*réortMM t l fam- 
veat taêmt oomkira t  is ^ lh id * l Noa**aaktt> 
lent i  tout ao* iadacn oa* *tali pacMa, ana 
d  jamai* l'on d’enira aas étetil ratataUr laa 
premiérM maniletlaliatH dM ty«pMt**a da la 
kiroacbite do catvrbe chroai (B* oo d’aa* larya- 
(üe, noua poavoas leor dirs, ta toata aio**ril^ 
qu'il* peuveat ouvrir laur ccaar à r**pit*a**> 
Car atyourd hai aou* *oaaM* h*oc*ax da pou
voir annoaeer, qn’i  Ptieraw (UaM*), I* asat da 
célèbre médcda prolteaenr O. n an rtta f (raa 
Cbvoarj *d  dan* lool** Im boaahta. Aprta da 
icogaM recberchea, **t hniiiMt re*iat\(atM* è 
détcovert oo taaéd* pro l̂igiaas caaln Ita 
tflaclioaa polMoatirta, la labatcoiaa* at aatraa 
ntal«diM tiiailaira*. U * ' ^  d’aaa 
anUaapliqaa, prépari* aa aoyea d 'aa» 
rndboda apodai*. üxpénaMalée, alla a daaai laa 
résatuia auivaal* : DimiaoUoa aotthia da b  
VTF, réappariiioa il* iapfttà, aageaaainim dia 
lor***, raeoloratiaa d* la jooa, diidaallaa de 
l'oppre*doo pafaaoaaira, rMpiratiaa plaa M b .

Soomi* i  l'exaaea ds CoMtii aapéritw da 
atolé, ce prodait a « é  appnoai at laaemm 
ooataa Ataatl’aaiqo* aéilintat*al qa* b  atitaia 
paiaM eofia oCrir eoatrt ba ttalsdiM d* pdirtaa.

Cet aatiaopUqoa eal d’ua* *s«*ar aqiaitfeit ; 
oa le prend ftdlaatait, l'orgaaitaH b  talb* 
adadrabiaaeat data «CM* aeat ptod%iaaa. Dra 
médedo* diatisgaé* (a  oat bit r*aai *1 r*** 
eonseillé aux mtltdn*

Quaat i  aoas, iatarprMe* d* b  |^«Mada ét 
toob ta popoiaiicn, aeea (tiaaa b  pratiaMr 
Basdlera d* a* pe* at baiMr i  aaM hr m
aédtda* à c*ax qai lai *■ bit b  daaMdi^ 
tttit i  ta établir o a d ip it .te a  mm fhaM ria  
dt aotra viUa,d* aaaün qa’oa paiata iM  atnt
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